
Le hérisson, un ami inconnu. 

Le progrès a abîmé et même détruit plusieurs parts du territoire, où 
auparavant les animaux sauvages étaient souverains. La survie de 
beaucoup espèces dépends maintenant de nous: un exemple est le 
hérisson. 

Il est un petit animal nocturne, timide, inoffensif, très curieux, 
pourvue de grande mémoire et capable de cohabiter avec l’homme, 
mais attention, puisqu’il est un animal protégé sa détention est 
défendue. Les savants rapportent que le hérisson a une espèce de 
“carte géographique” dans sa tête pour ce qui concerne son 
territoire. Il est donc faux de déplacer un hérisson de l’endroit de 
repérage et si l’animale en question était une femelle (la 
reproduction a lieu entre avril et septembre) les jeunes, qui 
attendent la mère dans un nid bien caché, seraient condamnés à 
une mort sûre. Il y a quelques ans, on pouvait le voir surtout dans les campagnes et aux marges des 
bois, où trouvait, en étant un animal insectivore, assez de nourriture: lombrics, limaces, araignées, 
divers insectes et petits vertébrés. Dans les prés et sous les ronces, il trouvait protection pour lui-même 
et ses petits. Aujourd’hui l’agriculture moderne (monoculture) et notre manie de tout nettoyer ont éloigné 
le hérisson de ses vastes espaces vitaux. Voilà pourquoi aujourd’hui il vit dans les agglomérats et ses 
alentours et sa vie est devenue très difficile. Très souvent, par négligence et ignorance, nous 
provoquons la mort aux hérissons. Nos jardins, sans se rendre compte, peuvent devenir des pièges 
mortels. Comme pouvons-nous aider le hérisson? Voici quelques conseils. 

! Contrôlez sous les buissons et haies avant de passer avec une débroussailleuse, parce que 
les hérissons y passent souvent et volontiers la journée en dormant et beaucoup plus de ce qu’on 
pense, ils sont mutilés atrocement, les condamnant ainsi à une longue agonie. 

! Ne laissez aucun type de filet par terre, les hérissons y restent accrochés avec leurs piquants et 
ils meurent après des terribles souffrances. Les filets des potagers doivent être tendues, leurs 
extrémités arrondies et fixées, celles des vignes et des vergers ne doivent pas arriver jusqu’au sol. 

! Ne brûlez jamais les vieux tas de feuilles ou branches secs, avant de les avoir inspectés 
avec soin, les femelles les emploient aussi comme nid. 

! Laissez des tas de branches et feuilles (ils sont des excellents refuges pour le hérisson); 
plantez des arbustes autochtones, où nos insectes, (p. ex. les papillons) peuvent se développer; 
prévoyez un passage d’un jardin à l’autre (les mâles ont un rayons de mouvement de plus de 
trois kilomètres par nuit). Tenez toujours un dessous de pot avec de l’eau fraîche, vous aiderez 
ainsi aussi des autres espèces d’animaux. 

! Couvrez trous et puits et prévoyez une “échelle de sortie” pour piscines ou étangs avec 
forte pente. Quand il y a de l’eau, un radeau (p. ex. une pièce d’écorce) ancré au fond avec des 
cailloux, peut offrir provisoirement une possibilité de salut. 

! Ne répandez pas de produits chimiques, ceux-ci affaiblissent le système immunitaire du 
hérisson et détruisent sa base alimentaire. Seulement un hérisson en bonne santé pourra vous 
aider à éliminer les soi disants “animaux nuisibles” pour notre potager. 

! Comme dernière chose, mais très important, ne jamais donner du lait de vache à un hérisson! 
Étant très riche en lactose (un sucre), il provoque à l’animal des dysenteries, qui peuvent l’amener 
à la mort, parce que au hérisson manque l’enzyme pour le digérer. 

Si vous tenez compte de ces recommandations, au-delà de créer un petit paradis pour les humains et 
les animaux, le hérisson adoptera votre jardin comme habitat quand au printemps il se réveillera de sa 
longue hibernation. 
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